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Foch et la prière arfties et à nos alliés. Qu’arriva 
t-il ? Le зt mai l'avance des Alle­
mands sur la Marne fut enrayéëTet 
depuis nous avons été de succèsên 
succès._Le même phéuomèneVest 
produit da4s|notre Kuerre__civiie~: 
lorsque le Président Lincoln eut re- 
commandéjde prier et dè jeûîTer/lâ 
victoire ne quitta plus" nos~dra­
peaux. Croyez vous que ce soit pu- 
re "coïncidence ? Je pense "plutôt
que l’un_des dessins cachés' de
Dieu dans ces-grandes luttes, est 
de nous montrer que sa puissance 
est suprême et vitale non~seulë- 
ment pour les iudividu~mais aussi 
pour les nations. Le meilleur mcf- 
yen de nous assurer la victoire est 
de reconnaître cette vérité, et " de 
rendre gloire à Dieu plutôt qu’aux 
hommes.
amoindrir le maréchal Foch, il est 
un homme extraordinaire, mais en­
fin sa gloire n’est pas à lui seul ; 
c’est Foch, avec Dieu, qui 
gné la victoire’1

GRANDE VENTE POIIRI» TEMPS “Le général Foch — personne 
ne l’ignore —est un fervent catho­
lique. Le révérend Père Lockwell, 
de St-Vincent-de-Paul, et récem­
ment revenu è Québec, où vit son 
père, M. Arm. Lockwell, était fixé, 
à Paris, dans le quartier de sa ré­
sidence ; il eut le bonheur de 
munier de ses mains le général et 
son épouse.

Il tient de Madame Foch le ré­
cit suivant : Aux heures sombres 
du printemps, la ligne anglaise fut 
un moment complètement brisée ; 
c était un échec, qui facilement 
pouvait devenir un désastre. Foch 
se rend sur place, mesure l’étendue 
du danger ; il fait demander le cu­
ré du petit village, le supplie de 

’ réunir les enfants sur la place pu­
blique ; quand cet état-major 
veau genre fut réuni, le général 
donne ses ordres nouveau style ain­
si ; A genoux, dit-il, et prions ” 
Dans un silence, contrastant 
les mille détonations de la
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X ouh avons un bel assortiment de marchandises pour les fêtes qui feront des beaux 

dâdeaüx pouf vos imrehte et vos amis, M

Notre stock comprend des belles matinées en crê­
pe georgette, crêpe de Chine, et en soie de toutes les 
couleurs ; Jupons eu soie, cache-corset eu crêpe de 
Chine et en soie ; Manteaux pour Daines à la derniè­
re mbde | Fourrures^ C'huùssures pour Dames et En­
fants, Souliers de boudoir, Bonnets de boudoir, Mou­
choirs de fantaisie brodés à la main, Foulards en soie, 
/Bijouteries, Papier à lettre de fantaisie, Gants pour 
Dames, Set de tojlette, Dessus de Table en Batten- 
burg, etc., etc.
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Nous ne voulons pas
« Ш

nou-

a ga­

in * *avec
:

Un évêque d'Angleterre,^ Mgr 
Barnes, au cours d’un sermon

guerre,
la voix mâle du général alterne 
avec la prière douce et onctueuse 
du prêtre et celle toute vibrante 
des enfants. C’est jusqu’à la plaie 
du Cœur de Jésus que cette prière 
s’élance' La prière terminée, le gé 
uéral congédie ce recrues de la 
prière, lance la cavalerie française 
dans la brèche béante ; sous la 
mort que crache \ne mitraille 
d’enfer, ces braves tiennent, l’in­
fanterie les suit ; petit à petit cette 
porte fatale se referme et Foch. le 
victorieux de la prière, prépare 
par la prière plus encore que par 
le génie les coups décisifs, que 
nous savons, heureux pronostics 
d’une victoire décisive.’’

pro-
noncéjà Baltimore’ aux iioces d’or

*> du Cardinal Gibbons, a demandé 
au Cardinal de convoquer tous les 
enfants d’Amérique à la Sainte-Ta­
ble, afin qu’ils communient et 
prient aux intentions du maréchal 
Foch. La chose s’est faite en An­
gleterre, aux jours les plus 
bres de la guerre. -Le maréchal a re­
mercié les petits Anglais par écrit : 
“Cet acte de foi des enfants de 
Grande Bretagne, accompli à mes, 
intentions, m'a touché profondé­
ment. Veuillez les remercier et 
leur demander de continuer de
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Parents, achetez à vos enfants des jouets 
pour leurs cadeaux de NOËL

K
Cravates en soie de fantaisie, formes nouvelles ; 

Chemises en soie, etc., etc.
Grants, Chaussures, Foulards, Chapeaux, СГай- 

quettes, Pardessus, etc., etc.

Nous avons un assortiment de chaussures doublées en laine

prier pour la vietoiie de notre juste 
Mgr Barnes ajoute que le

t
cause.’
maréchal a écrit de 
enfants d’Angleterre : “Je compte 
toujours sur leurs prières, dit il, 
demaudez-leur d’aller communier 
pour moi encore et encore. ”

—Bulletin parois sial de N. D. du 
Chemin.t nouveau auxt

.** * *

Un journal de Boston, qui est 
* bien éloigné d’être l’organe d’une 

confrérie pieuse, publie les lignes 
suivantes en page éditoriale : “Le 
Président Wilson désigna le 30 de 
mai comme un jour de jeûne et de 
prière, afin de supplier la miséri 
corde divine d’être favorable à nos

і

La Semaine Paroissiale.

valant $8.00 pour $6.25
rA nos abonnés-

Ne- manquez pas cette grande chance que nous vous 
offrons pendant ces jours de Fête

Nous faisons un appel à 
nos abonnés retardataires qui, 
pour la plupart, par simple 
négligence 11e nous ont 
encore

\
parer la terre pour une récolte aug 
mentée en 1919

LABOUREZ, LABOUREZ, LA 
BOUREZ. Jeci doit être bien coin 
pris par les Canadiens et compris 
dès maintenant.

Ceux qui ont des tracteurs méca­
niques peuvent augmenter dans 
une large mesure le volume du la 
bourage, mais ceci n’empêche pas 
les fermiers qui se servent de che­
naux et de bœufs de doubler si pos- 
Гétendue du labourage. Plus on la 
bourera, plus la production sera 
grande.

La saison est favorable au labou­
rage ; et les circonstances deman­
dent que le^Volume de labourage 
augmente. LABOUREZ donc.

pas
fait parvenir le petit 

montant de leurs redevances. 
Soyez bons et justes, ne nous 
faites pas attendre. Ces peti­
tes sommes sont nos seules 
ressources d’existence, elles 
nous sont indispensables pour 
le maintien de notre œuvre. 
Pas plus que vous, nous ne 
pouvons vivre et faire vivre 
nos employés sans recevoir eu 
temps opportun le salaire de 
notre travail. Encore une fois, 
c’est de la pure négligence ; 
secouez-la vne fois par an , 
vous vous en trouverez bien, 
vous éviterez le désagrément 
de vous faire ramander, et 
nous nous en trouverons bien 
mieux.

Remarquez bien la. place. 7

M. ABBIS1 (,1
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Café Montréal production, car on a besoin et on 
aura besoin de plus de vivres dans 
l’avenir.

Le Canada s’est imposé des sacri­
fices, il a fait un travail ardu, mais 
ces sacrifices et ce travail ont porté 
des fruits. Il est vrai qu’en Angle 
terre et chez nos alliés, • y compris 
les populations civiles, - il existe 
assez de vivres pour attendre les 
prochaines récoltés, mais pas plus. 
Il n’y a pas de réserves comme il 
devrait y en avoir.

Le Canada devrait doubler sa 
production en 1919. C’est un pen 
sez-y bien. Le continent américain 
a promis et doit livrer 15.000,000 
de tonnes de substances alimentai­
res l’année prochaines En 1917 18, 
on a promis 10,000,000 de tonnes 
et on tiendra paroles. L’Amérique 
doit produire 50% de plus pour les 
alliés. C’est là le programme futur 
des fermiers et des populations ci­
viles do ce pays. Les immenses 
moissons de grains aux Etats-Unis 
de І918. ne pourront probablement 
pas être doublés l’année prochaine, 
et il appartiendra au Canada de 
fournir une plus grande quantité 
pour sa part

Il n’existe que leux moyens d’ob­
tenir les approvisionnement dési­
rés" - la production et la conserva­
tion. La plus importante dé ces 
mesures est la Production.

Le devoir du moment est de pré-
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Ce nouveau café ouvrira ses 
portes au public 

SAMEDI, le 7 DECEMBRE 
Rue Hill, à côté du bureau de 

de la ville."
Table de première classe. 

Rafraichissements de toutes 
sortes.

C’est la place pour tous ceux, 
qui ont l’appétit bien aiguisé. 

Venez nous rendre visite. 
Tetiti par (

Lee Sing & Fong Mook 
& Co.

Notice of Importance to Auto-4 ШШЦВ FER TE Mise 0 DATA
Horairb depuis le 30 septembre 1918 

Dép. Riv. du Loup 7.00 a. m

Arr. Connors N. B. 12.50 p. m. 
Dép. Riv. du Loup 10.00 a. m.

Arr Edtrundston, Je. 4.54 p m. 
Dép. Eûniuudston, Je. 8.15 a. m

Art. Riv. dn Loup 2.15 p. m 
Dép. Connors N. B. 3.10 p. m.

Arr. Riv. du Loup 10.20 p. m. 
SeWice quotidien excepté les dimanche.

Correspondance à Edmundston Jet 
avedle Сап. Рас. Ry. pour Woodstock 
Frédéricton et St-Jean N. B., Houltoo 
Presque Isle, Caribou Fort Fairfield, Me 

Et à Rivière du Loup avec tous les 
trains ex

pectus, etc s’adresser à
A. NADEAU, Agent. général Fret et
Passagère.

.„.-G Express :

mobile Manufacturers
Mixte ;

Dealers and BayersExpress :>r

ШMixte :
:» >Realizing the acute situation regarding the fuel and steel sup* 

for manufacturing war munition, an influential delagation repre­
senting the Automobile manufacturers of the United States, volun­
tarily offored to reduce their automobile producing 50% ; devoting 
20% of their production to war munitions.

This after has evidently been refused as the United Spates War 
Trade Board has ruled they must be ou 100% War Productions by 
January 1st. uext.

If you contemplate purchasing a motor car within the next 
five years, consider the situation carefully and protect your own 
interest.

f:

Edmundston, N. B.

press de ГIntercolonial Ry.
Ins amples informations, pros-JJontol Cafe
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т WANTED WilUpen on Hill STREET, 
next door to Town Office, 
Saturday, December 7th. 

First class table, exquisite 
cuisine.

The home of those with a 
r good appetite.

Come and be convinced. 
Kept by

Lee Sing & Fong Mook 
4 Co.

Although there has been an advance announced since the pre­
sent stock was shipped, you still have an opportunity to buy at 
the old price, white the present stock lasts.

There will be advances this fall and the indications are that 
new cars will be at a premium next season.

La production 
doit augmenter

Peeled Spruce and Balsam 
Pulpwosd. Correspondence in­
vited.

Address : FRASER Limi­
ted, Edmundston, N. B.c Aucune suggestion n’a été faite 

â l’eflit de ralentir lVffort de la 
production L’impression générale 
semble être que le Canada a pro­
duit assez de graine que l’avenir 
est maintenant assuré en tant que 
la nourriture est concernée c’est là 
une erreur malheureuse, et il ne 
faut fias s’y anêter en seul instant 
L’appel continue à être pour la sur-.

3 Creighton * Ridley .Woodstock H. H. Hatfield,Hartland 
H. L. Wright, Perth Bertelsen & Burgess, Grand Falls 
McCain à Trafford.East Florence ville Arthur Drost.Bath 
J. W. Hall, Edmundston

ON DEMANDE
Bois de pulpe pelé dépinet- 

te et de sapin. Par correspon­
dance.

Saddresser à : FRASER _ -----———
Limitée, Edmundston, N. B. Cultivateurs lisez 
17 j- n- о. J “Le Madawaska”
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F. O. CREIGHTON, 

District Distributor
Edmundston, N. B.ss
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Avis au Public

Nous avons enlevé tou­

tes les clauses de guerre 

et nous sommes prêt à 

vous donner une protec­

tion complète.

A. P. LABBIE,
Gérant

Union Mutual life Insurance, Co.
Résidence : St. Leonard, N.B. 
Agence : Van Buren, Maine.
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